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FMC 
Fédération ou simple association? Par A. El Fouladi    elfouladi@videotron.ca 

e vous envoi ce commentaire, qui 
est un commentaire tout à fait per-
sonnel. Donc pour ceci, je ne prend 

pas la parole en tant que présidente de 
l'AJPM (Association des jeunes profes-
sionnels marocains).  

(…)  Personnellement, je suis très déçue 
par ce qui se passe dans notre communauté 
: les guerres de pouvoir, les chicanes entre 
associations, le "bitchage", les remarques  
disgracieuses, et surtout l'hypocrisie ! Peut-
être parce que je suis née ici et que je ne vis 
pas la culture marocaine de la même façon, 
mais je suis sure que ce n'est pas normale 
qu'une communauté aussi professionnelle,  
éduquée et entrepreneuse, soit autant dé-
chirée et semble manquer de solidarité1 

Concernant la FMC, je ne veux porter au-
cun jugement, mais je me contente de rap-
porter les faits suivants :  

1) Jamais personne du Conseil d'adminis-
tration de la FMC (ou un président d'une 
de ses associations affiliés) ne s'est présenté 
à une activité de l'Association des jeunes 
professionnels Marocains (pourtant ils re-
çoivent tous nos communiqués). Et pour-
tant notre Association a organisé plus de 10 
activités, gratuites dans leur majorité, à des 
dates différentes!  

Peut-on alors continuer d’affirmer que la  
FMC respecte son objectif de « Regrouper 
le mouvement associatif marocain au Cana-
da afin de renforcer ses structures et sa 
crédibilité » ?  

2)En 2003 lorsque l'AJPM a fait une de-
mande d'aide financière à la FMC pour 
l'organisation de la Journée professionnelle 
2003, voici la réponse qu'elle avait obtenue:  
« Le conseil d'administration de la FMC à 
examiné votre demande de commandite 
lors de sa réunion du 27 juillet 2003. Nous 
avons le regret de vous informer 
que nous ne pouvons répondre favorable-
ment à cette demande: Nous portons à 
votre connaissance que le programme an-
nuel de La FMC et ses associations affiliées  
établi au mois de décembre 2002, com-
prend des ateliers et des conférences sur 
l'emploi, la formation professionnelle, et  
création des petites ent reprises qui sont  
programmés au mois de septembre 2003. 
Des articles sur cet événement ont été pu-
bliés dans la presse marocaine au Maroc »  
(…) Avez-vous à un moment donné vu ou 
entendu parler de cette "supposé" activité 
organisé par la FMC en 2003 ou en 2004 ? 
J'ai cherché dans les sites internet des jour-
naux Marocain et je n'ai rien trouvé là des-
sus. Pourquoi faire paraître des articles dans 

la presse marocaine au Maroc sur des acti-
vités ayant lieu au Canada ? Et peut-on dire 
que la FMC respecte son object if 
« d’Œuvrer pour les intérêts et l'épanouisse-
ment des marocaines et marocains du Ca-
nada » ?  

Lorsque nous faisons une demande de 
commandite pour nos activités à des socié-
tés marocaines on ne reçoit jamais de ré-
ponse positives, alors que la FMC reçoit  
facilement des appuis, même si elle n'orga-
nise rien !  

Personne de la communauté marocaine ne 
peut dire en ce moment que l'AJPM n'est  
pas une des associations les plus actives à 
Montréal. L'association organise plus d'une 
dizaine d'activités ouvertes à tous les maro-
cains. Elle participe à plusieurs activités 
d'autres organismes professionnels (comme 
la Jeune Chambre de commerce de Mon-
tréal). Elle assiste aux activités des autres 
associations marocaines. Elle siège dans des 
comités politiques. Elle est appuyé par plu-
sieurs députés et ministres québécois. Pour-
quoi notre Association n'est-elle jamais 
invitée à des manifestations  et des fêtes 
nationales, alors que les représentants de la 
FMC le sont toujours?  

Personnellement, je ne suis pas là pour faire 

compétition à per-
sonne, ni pour déni-
grer le travail que 
chacun fait. J'aime-
rais juste qu'il y ait 
plus de cohésion, 
plus d'entraide, plus  
de partage et plus 
d'encouragement au  
sein de notre communauté! Or, hélas, la 
communauté marocaine n'a pas ni la visibi-
lité ni la crédibilité qu'elle mérite!  

Nous faisons partie des plus grosse com-
munauté du Québec, mais nous n'avons 
pas le poids politique qui nous revient de 
droit!  

Pour pouvoir atteindre cette prestance, 
nous devons être plus unis et encourager 
les initiatives (...). L’exemple doit être don-
né par les personnes qui sont à la tête d'or-
ganisations. Et même si ces personnes 
n'ont pas de pouvoir financier, elles ont 
quand même le pouvoir d'influence, 
comme celui des gens à la FMC.! 

Yasmine Alloul, ing. 
Directrice de projets, Production 

Entraînements et Électronique de puissance 

St-Laurent (Montréal) 

uite à un entretien avec des membres 
du conseil d’administration de la  
FMC, force est de constater que les 

activités de cet organisme se résument en 
1) l’organisation annuelle de colonies de 
vacances, 2) l’organisation bisannuelle 
d’une semaine culturelle du Maroc, 3) le 
soutien financier occasionnel pour quel-
ques membres de la communauté en dé-
tresse et 4) la participation (financière) aux 
activités de certaines associations. Ceci 
sans oublier le projet du centre commu-
nautaire qui est sur le point de se concréti-
ser , et ce, grâce à un travail promotionnel 
en haut lieu qui force l’admiration. 

Cependant, force aussi est de constater 
que la FMC s’est détachée de la base, à 
cause d’une stratégie de communication 
inexistence, et s’est, en quelque sorte écar-
tée des objectifs qu’elle s’était fixé dans sa 
charte; à savoir : 

 1) Regrouper le mouvement associatif 
marocain au Canada afin de renforcer ses 
structures et sa crédibilité;  
2) Servir de cadre de référence auprès des 
autorités fédérales, provinciales et munici-
pales; 
3) Œuvrer pour les intérêts et l’épanouisse-
ment des marocaines et marocains du Ca-
nada; 
4) Faciliter l’intégration au pays d’accueil et 

établir des structures pour le rapproche-
ment interculturel.  

Le défaut de la cuirasse serait, entre autre, 
le membership: Le recrutement semble se 
faire beaucoup plus du côté des membres 
individuels, faisant ainsi ressembler la  
FMC  à une simple association plutôt qu’à 
une fédération dont les membres naturels 
se doivent d’être des associations et non 
de membres individuels!  

Le conseil d’administration explique cette 
tendance par le fait que certains individus 
ne s’identifient à aucune des associations 
existantes! 

Et c’est ainsi qu’on aurait ménagé la sus-
ceptibilité des individus au point que la 
charte fut modifiée pour interdire à un 
président d’une association affiliée de de-
venir président de la FMC! 

Pourquoi une telle aberration? Pour la 
simple raison que certains samaritains veu-
lent éviter qu’un président d’une associa-
tion ne privilégie son organisme sur le 
reste des associations affiliées! Mais, et en 
suivant la même logique, n’a-t-on pas peur 
que le membre individuel privilégie ses 
propres intérêts, une fois devenu prési-
dent? N’est-on pas en train de convertir 
des associations en membres individuels et 
convertir la fédération en club privé pour 
membres privilégiés de la communauté? 

Pour le président en exercice de la FMC, 
un membre individuel, cette fédération 
serait bel et bien un club privé; « du mo-
ment qu’on doit avoir une carte de mem-
bre pour en faire partie » !  

Homme d’affaire dynamique et accompli, 
il a pu nous contacter par téléphone entre 
deux avions pour nous reprocher aussi de 
traiter la FMC de « vache à lait » qui fait 
parler beaucoup plus sa poche que sa bou-
che. « En agissant de la sorte, nous a-t-il 
averti, vous allez écoeurer des gens d’une 
certaine classe et vous allez livrer la FMC à 
des gens sans scrupule qui vont piller la 
caisse » 

Loin de nous l’idée de livrer la FMC à qui 
ce soit ni d’y semer la zizanie ! Mais il y a 
de ces sonnettes d’alarme qu’il faut se dé-
cider à tirer, car certains ont beau être 
intègres, ils n’en donnent pas moins une 
image  de drogués du pouvoir, refusant 
réalité et changement! Et le changement, il 
se vit outre-atlantique! En effet, il fut un 
temps, où certains marocains, las de n’être 
que riches, ont usé de leur fortune pour se 
payer un siège au parlement marocain 
« pour avoir une certaine classe ».  

Ce fut durant les années de plomb! 

Mais le Maroc Nouveau exige maintenant 
de ses députés une autre classe: L’éduca-
tion! Ceux des analphabètes qui s’accro-

chaient au confort des sièges du parle-
ment, où il faisait si bon de faire une sieste 
devant les objectifs complaisants des ca-
méras, ont usé de leur argent pour obtenir 
des diplômes et regagner leur siège parle-
mentaire douillet… Ils n’ont pas eu le 
temps de savourer leur première sieste que 
les voilà devant un juge pour répondre à 
des accusations de fraude, de faux et d’u-
sage de faux! 

Le Maroc a changé et les Marocains vivant 
au Maroc sont en train de le compren-
dre… Certains, à leurs dépens!  

Malheureusement certains marocains rési-
dant à l’étranger continuent de vivre dans 
le temps du Caid El Ayyadi; ce vénérable 
féodal toujours  vénéré… mais par les 
seules Chikhat (chanteuses folkloriques)    

Ces compatriotes (toutes catégories et 
toutes fonctions confondues) , réticents au 
changement, sont en train de nous servir 
une nouvelle version des années de plomb: 
La version Années de mercure, métal aussi 
lourd mais difficile à cerner et plein de 
faux-fuyants.! 

Quand ils se rendent au Maroc, ces com-
patriotes ne semblent se rendre que dans 
leur propre passé. Mais l’histoire de notre 
communauté va juger. En attendant l’acte 
d’accusation est déjà déposé! 

TÉMOIGNAGE Appel à plus de cohésion 
Par Yasmine Alloul, ing.    yasmine.b.alloul@ca.abb.com 


